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Cest top chiep, 
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La situation est vraiment embarrassante, n'est-ce pas, quand 
tout le voisinage se plaint de votre chien ? 
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Snoopy a encore fait des siennes et, maintenant, les enfants 
du quartier exigent que Charlie Brown fasse preuve 
d'autorité. 


en 


«— J'y peux rien, moi! » 

«— C'est TON chien, Charlie Brown ! » 

Evidemment. Alors, Charlie Brown a pris la décision d’écrire 
à l’Institut des Hautes Etudes Canines. 


#MONSIEUR LE DIRECTEUR DE 
L'INSTITUT DES HAUTES ÉTUDES 
CANINES: JÉ VOUS ÉCRIS AU 
GUJET DE LUN DES MOINS DOUÉS 
DE VOS ANCIENS ÉLÈVES... 


J'AI LE REGRET DE CONSTATER 
QUE SON ÉDUCATION LAISSE 
BEAUCOUP À DÉSIRER. C'EST 
POURQUOI JE VOUS LE RENVOIE, 
EN VOUS PRIANT DE LUI 
ENSEIGNER LA DISCIPLINE.N 
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« C'est pour ton propre bien, Snoopy, et ne me regarde pas 
comme cela. Personne d'autre que toi n’est à blàämer. » 
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«— Ah, j'y pense... 

Je vais téléphoner à Mimi 
Gobemouche. Elle pourra 
peut-être te recevoir pour la 
nuit ». 


«— Al, Mimi Gobemou- 
che ? Salut, c’est Charlie. 
Ouais, Charlie Brown... C'est 
cela ! Dis donc, j'ai un petit 
service à te demander. Snoopy 
retourne à l’école pour quel- 
ques jours, peux-tu le recevoir 
ce soir ? Oui, c’est trop loin 
pour faire le voyage en un 
seul jour ». 
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«— Mais très volontiers, 
Charlie ! Ravie de te faire 
plaisir ». Il y a toujours eu un 
petit malentendu avec Mimi 
Gobemouche au sujet de 
Snoopy. Elle n'a jamais très 
bien compris que Snoopy est 
un chien, tellement sa façon 
de jouer au football lui semble 
remarquable. Elle est, en 
quelque sorte, aveuglée par 
l'enthousiasme ! 


On s’est dit au-revoir et voilà Snoopy qui s’en 
va, avec son écuelle sur la tête et sa valise à la 
main. Il est tout marri, plutôt inquiet et très 
fâché. 
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fait d’heureuses rencontres. 


Snoopy n’est pas du 
tout pressé d'arriver à 
destination. Alors, il 
vagabonde un brin, 


choisit le chemin le plus 
long, 
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Bref, il prend son temps. 


Quand il arrive enfin chez Mimi Gobemouche, celle-ci l’ac- 
cueille avec cordialité. 

« Salut, Snoopy, mon vieux ! Tu es le bienvenu ! Ca me fait 
plaisir de te revoir ! Entre, je vais te montrer ta chambre ». 


Snoopy a déballé ses affaires, et Mimi Gobemouche lui a 
servi une petite collation à la cuisine. Elle est tout étonnée de 
le voir s’en mettre jusqu'aux yeux en mangeant ses flocons 
d'avoine. 

«Ce garçon-là, c’est quelqu'un ! » pense-t-elle. Mais, at- 
tendons la suite. 
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Maintenant, voilà Snoopy qui s’assied à une petite table au 
jardin et se rend tout simplement insupportable. 

Il se carre dans son fauteuil, et se donne des airs d’être à 
Paris, à la terrasse d’un café. Il fait claquer ses doigts pour 
être servi. Mimi Gobemouche est trop polie pour protester, 
alors elle lui apporte un verre de grenadine. 


Et ça dure depuis trois jours ! Snoopy nage dans la piscine, 
prend des bains de soleil sur la pelouse et claque des doigts 
quand il veut quelque chose. 
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Mimi Gobemouche commence à se tracasser. La vaisselle 
s’accumule et puis, elle est fatiguée d’être aux ordres de cet 
invité qui abuse sans vergogne de sa complaisance. ” Je vais 
téléphoner à Charlie Brown ”, se dit-elle. 
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« AI, Charlie ? C'est à propos de ton copain qui 
est ici... J'ai l'impression qu'il se croit en vacances. 
Moi, je pensais qu’il devait aller à l'école...» 

« Comment ? Il est encore chez toi?» s’écrie 
Charlie Brown. « J'arrive tout de suite ! Je viens le 
chercher ». 


Charlie Brown empoigne une laisse et se met en chemin. Ce 
n'est pas de gaîté de cœur qu'il va mettre Snoopy en laisse, 
mais comment faire autrement avec un chien qui a perdu le 
sens des convenances ? 


Snoopy est sincèrement 
écœuré. Charlie Brown lui 
a mis son collier et sa 
laisse, pour le ramener de 
force à la maison. 


Alors, Snoopy joue le grand 
jeu : il tousse, suffoque, 
comme si on l'étranglait ; il se 
roule par terre, il défaille.. 


Et, tout à coup, il se dresse d’un bond, tire un grand coup sur 
sa laisse qui échappe des mains de Charlie Brown, et file vers 
la maison de Mimi Gobemouche. 
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«Te revoilà ? » Ben, écoute, mon vieux, dit Mimi 
Gobemouche, « je te permets de rester encore un peu ici parce 
que je t'aime bien, mais il faut nous mettre d’accord sur un 
point. Chez nous, chacun met la main à la pâte. C’est comme 
ça, dans la famille. Tu peux rester avec nous si tu veux, tu se- 
ras le bienvenu, mais tu auras du travail. Tu m'as entendue ? 
A l'ouvrage ! » 


Et Snoopy s’y est mis. 
Mimi Gobemouche lui fait 
faire la vaisselle... 


tondre la pelouse... 
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laver les vitres. 


passer l’aspirateur.… 
sortir la poubelle. 
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Il n’a pas fallu longtemps à Snoopy pour réaliser qu'il se 
trouve pris entre la laisse,et plus de travail qu'il n'en peut 
imaginer. Quand il se laisse aller à la négligence et casse une 
assiette, Mimi Gobemouche le met en pénitence au garage 
pour la nuit. 


Il n’y a rien de pire 


quendiétres en 
pénitence au garage. 
Snoopy est dans 
tous ses états. Il fait 
noir et, pour la 
première fois de sa 
vie, il découvre ce 
qu'est la solitude. 
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Heureusement, Mimi Gobe- 
mouche n’a pas fermé la 
porte. Snoopy se faufile 
dehors, va chercher ses af- 
faires dans la maison et part 
en courant pour rentrer chez 
lui. 


Quand Charlie Brown aperçoit Snoopy devant la porte, il 
lève les bras au ciel et lui saute au cou. 
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Il s'ensuit de folles cabrioles de joie ! Et en se mettant au lit, 
Charlie Brown déclare : 

«—Heureux que tu sois rentré, Snoopy ! » 

Bien sûr, ils ont dü faire des concessions, tous les deux. 
Charlie Brown promet de ne plus renvoyer Snoopy ; Snoopy 
promet d’essayer de se conduire d’une façon un peu moins 
scandaleuse. 

Et le lendemain, Snoopy s’avise qu'il a appris une bonne 
leçon. 
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« Quand on va vraiment au 
fond des choses », pense-t-il 
en s’allongeant sous le ciel 
bleu, «on comprend qu’un 
chien c’est fait pour dormir au 
soleil ». 


